CITOYENS 

LÉGISLATEURS  &c  MANDATAIRES 

DU  PEUPLE  SOUVERAIN . 


Cj’Est  au  iô  août,  journée  à jamais  mémo- 
rable , que  vous  aile?  avec  nos  freres  des  dépar- 
temens , proclamer  cette  fublime  conftitution  répu- 
blicaine , depuis  fi  long-temps  defirée  } c’eft  avec 
les  délégués  du  peuple  fouverain , que  vous  allez 
jurer  fur  l’autel  facré  de  la  patrie , l’unité  8c 
rindivifibilité  de  ce  magnanime  chef-d’œuvre  ; 
tous  tes  cœurs  vont  fe  rallier,  8c  ne  formant 
qu’un  enfemble  par  l’effet  d’une  feule  impulfion  , 
ia  France  républicaine  ne  compofera  déformais 
qu’une  feule  famille. 


Tous  lés  peuples  habitans  de  l’Univers , vont  fans 
doute  être  tout- à-la- fois  dans  l’étonnement  8c  dans 
la  jjupeur  j les  defpotes  r qui  les  gouvernent  cher- 
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cheront  à les  obfcurcir  fur  les  principes  moraux 
& phyfiques  de  notre  liberté,  notre  égalité , de 
l’unité  & l’indivifibilité  de  l’œuvre  divin  qui  va 
à jamais  fixer  notre  bonheur  ; mais  nous  aimons 
à croire  que  les  reptéfentans  du  peuple  François 
verront  tous  les  peuples  fe  lever  fpontanément 
pour  fe  documenter  fur  les  fages  principes  de  * 
notre  con'ftitutionj  que  brifant  les  chaînes  def- 
-potiques  qui  les  enlafient  , ils  fecoueront  le  joug 
d’efclavâge  , de  graveront  dans  leurs  cœurs  les 
droits  facrés,  naturels  ôc  imprefcriptibles  de 
l’homme  de  du  cicoyeru 

Magnanimes  légifiateurs , vous  allez  être  le 
.10.  août  reconnus  les  dieux  tutélaires  de  la  France  j 
vous  allez  le  devenir  de  tous  les  peuples  du 
monde  : les  tables  facrées  fur  lefquelles  vont  être 
gravées  ce  chef-d’œuvre  qui  femble  vous  avoir 
été  diété  par  l’Etre  Suprême,  tranfmettra  de 
pofiérité  en  poftérité  vos  grands  cara&eres  de  vos 
munificences. 

Grands  de  généreux  légifiateurs  , nous  allons 
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donc,  aufli- tôt  racceptation  de  notre  vertueufe 
conftitution  républicaine  , voir  la  France  entière  ne 
comporter  ôc  ne  compofer  qu’une  feule  famille  ; 
nous  allons  à jamais  être  freres & amis , les  protec- 
teurs , les  bienfaiteurs  ôc  les  freres  de  tous  les 
peuples  de  la  terre.  Nous  allons  fans  doute  voir 
diiîiper  ôc  anéantir  toutes  divergences  d’opinions 
ôc  de  cara&eres , que  l’abfence , l’éloignement  oa 
la  méconnoifiance  des  loix  avoit  fait  naître  Ôc 
enfanter  dans  tous  les  efprits  ôc  les  cœurs  \ 
nous  allons  voir  étouffer  cette  lutte  odieufe  de 
profcription  , qui , depuis  près  d’un  an , a défolé 
les  familles  ôc  déchiré  les  cœurs  \ nous  allons 
voir  dans  l’anéantiffement  les  ades  arbitraires 
ôc  tyranniques,  que  des  ariflocrates  déguifés  en 
républicains  , ont  vomi  avec  autant  d’art  que 
de  perfidie  contre  les  vrais  amis  de  la  liberté , 
de  l’égalité,  l’unité  & Findivifibilké  de  la  ré- 
publique : armés  des  pouvoirs  que  pat  cabales  ôc 
intrigues , ils  avoient  ufurpés  en  adulant  le  peuple , 
profitant  de  la  ftagnation  de  leredion  d’une 
conflitution,  ils  ont  audacieufement  fous  des 
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qualifications  dangereufes  fait  éclater  leur  ven- 
geance contre  des  prévenus  8c  fufpeéts;  ils  ont 
arraché  8c  enlevé  dans  toutes  les  parties  de  la 
république  , des  peres  à leurs  enfans , des  fils  à 
leurs  peres  8c  meres , des  maris  à leurs  époufes  ,&c. 
&c’eft  avec  douleur,  que  nous  avons  vus  & voyons 
encore  fous  les  verroux  8c  dans  les  fers , des  t 
vi&imes  qu’une  légère  erreur  ou  un  égarement  a 
pu  donner  lieu  à quelques  fufpicions  fur  leut 
conduite. 

Mandataires  du  peuple  fouverain,  vertueux  8c 
grands  légiflateurs , voulez- vous  étonner  l’Uni- 
vers , 8c  lui  donner  le  fpe&acle  touchant  de 
vos  grandes  8c  généreufes  a&ions?  voulez-vous 
donner  au  monde  entier  une  image  généreufe 
de  vos  munificences  ? voulez-vous  faire  reconnoître 
à jamais  la  loyauté  8c  la  générofité  des  républicains 
François  ? voulez-vous  faire  favoir  à tous  les  peu- 
ples de  la  terre  que  la  France  ne  compofe  qu’une 
famille  de  freres  8c  amis?  Prononcez  une  amniftie5 
déliez  les  chaînes  qui  entourent  nos  malheureux 
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& infortunes  frères  ; amenez-les  le  i © ûoûc  au 
temple  de  la  patrie , qu’entourés  de  vous  ôc  des 
mandataires  des  départemens,  ils  élevent  leurs 
cœurs  vers  le  ciel,  ôc  jurent  fur  l’autel  chéri ,1a 
liberté,  l’égalité,  l’unité  ôc  l’indivifibilité  de  la 
république.  Ces  viéHmes  d’une  erreur  illufoire  , 
ainfi  rendues  à la  vie,  à la  liberté,  à des  familles 
éplorées,  fous  la  loyauté  & proteétion  des  loix 
républicaines , fous  la  refponfabilité  de  leurs 
freres  ôc  amis,  retourneront  dans  leurs  foyers,' 
de  béniront  à jamais  l’heureufe  journée  du  i® 
août  , & plus  encore  les  repréfentans  du  peuple , 

fouverain  qu’ils  reconnoîtront  pour  leur  pere  ôc 
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leurs  bienfaiteurs. 

Légidateurs,  réfervez  le  glaive  de  la  loi,  vis-à- 
vis  des  détenus  pour  les  crimes  oftenlibles  ôc  re- 
connus. 

Attachez  vos  inquiétudes  ôc  vos  fufpicions  fur 
les  étrangers  qui  ne  font  pas  régnicoles  , ôc  re- 
connus par  vos  loix. 

Légiüateurs,  en  accédant  à notre  demande, 


( 6 > 

vous  aurez  fatisfait  nos  vœux  a & donné  a 1XT* 
lûvers  l’exemple  de  vos  vertus  & de  vos  bienfaits } 
vous  feietf  connoître  à tous  les  peuples , que  les 
François  toujours  généreux , ne  ceiîeront  de  l’être 
même  en  faveur  des  étrangers  qui  voudront  venir 
gourer  les  délices  de  notre  bonheur. 
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